
Une loi qui détruit notre avenir

La loi El Khomri, c’est un retour à des conditions 
de travail comparables au début du vingtième 
siècle. C’est la possibilité de faire travailler les 
salariés jusqu’à 60 heures par semaine et 12 
heures par jour, de faire travailler les appren-
tis mineurs jusqu’à 10 heures par jour, légalise 
les licenciements abusifs… et donne surtout la 
possibilité aux patrons de signer des accords 
entreprise par entreprise sans être obligés de 
respecter le Code du travail. C’est donner le 
champ libre au patronat pour exploiter les sala-
riés comme bon leur semble.

Si cette loi s’applique, il sera encore plus diffi-
cile de trouver un travail pour les jeunes, sans 
même parler de trouver un emploi stable et 
bien payé. Alors que les entreprises l veulent 
pour nous une vie de précarité 

Il est possible de faire reculer le gou-
vernement !

Mais l’appel à la mobilisation des organisa-
tions de jeunesse, le début de la mobilisation 
étudiante avec des Assemblées Générales de 
plusieurs centaines d’étudiants dans plusieurs 
universités, et la manifestation massive du 
9 mars ont ouvert une brèche : une mobilisa-
tion massive de la jeunesse est possible, qui a 
la possibilité de pousser les travailleurs et les 
travailleuse à se mettre en grève et à faire plier 
le gouvernement. C’est un ras-le-bol bien plus 
large que la seule loi El-Khomri qui a commen-
cé à s’exprimer : on en a marre de cette société-
là, où les vieux sont dans la misère et les jeunes 
dans la galère !

Lycéens, étudiants, chômeurs et salariés, 

Mardi 9 mars, ce sont des centaines de personnes qui sont descendues dans les rues contre la loi El 
Khomri. La réussite de la mobilisation montre qu’un mouvement de la jeunesse et des salariés peut 
balayer cette loi et mettre un coup d’arrêt à la politique de ce gouvernement.

TOUS EN GRÈVE CONTRE 
LA RÉFORME EL-KHOMRI !

Pour le faire reculer ce sera la grève et la mo-
bilisation des jeunes et des salariés, pas en 
allant à Matignon comme l’a fait l’UNEF, l’UNL, 
la FIDL… Pour nous c’est ni amendable ni négo-
ciable, imposons le retrait et bien plus !

L’urgence : s’informer, s’organiser… 
et faire grève !

Il y a 10 ans, une grève massive des étudiants 
et des lycéens et des manifestations de masse 
avaient fait reculé le gouvernement Villepin-
Sarkozy sur le Contrat de Première Embauche 
(qui prévoyait une période d’essai de deux ans 
pour les moins de 26 ans pendant laquelle les 
patrons pouvait te virer sans motif).

Pour infliger une défaite à Valls et Hollande, il 
faut une grève générale, une mobilisation d’en-
semble de la jeunesse et du monde du travail. 
Dans les universités, des assemblées générales 
se réunissent et sont massives. Une coordina-
tion nationale étudiante se réunie le week-end 
du 19 et 20 mars pour discuter à l’échelle de 
tous les étudiants mobilisés quelle stratégie 
pour gagner et pour s’adresser aux salariés et 
aux autres secteurs de la société.

 Décider collectivement d’arrêter d’aller en 
cours pour manifester nombreux, pour s’adres-
ser à ses camarades de cours et d’autres pour 
les pousser à eux aussi faire grève et manifes-
ter : voilà ce qui fera peur au gouvernement et 
qui encouragera le monde du travail à se mobi-
liser avec les jeunes. Et toute la situation pour-
rait alors basculer en notre faveur.
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jeunes nouveau 
parti anticapitaliste
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